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La désignation de Reims pour

cadre de la rencontre St­Etienne­
Sedan tient un peu dumiracle.
Mais saisissons cette chance qui
nous est offerte d'assister àune
rencontre de si grande classe.
Saint­Etienne, qui a manqué de

fort peu la qualification enCoupe
d'Europe, mais vient de distancer
très largement tous ses adver­
saires en championnat, viendra
montrer au public champenois
une formation extrémement riche
en valeurs techniques confirmées.
Georges Carnus, nouvel arrivé

au club, mais aussi l'arrière Dur­
kovic, y ont durci une défense dont
le plus beau fleuron demeure le
généreux capitaine Bosquier. Au
centre du terrain, 1!y.a_pléthorede jeunes talents, encoreque
Herbin les domine en présence et
en abattage.

L'attaque est constellée d'étoi­
les, de Mekloufi à Revelli en pas­
sant par l'étonnant Beretta et
l'inusableN'Doumbé.
La solidité de cette formation,

son parfait fonctionnement et la
longue série de ses succès feraient
assurément des stéphanois les fa­
voris de cette importante rencon­
tre, la plus prestigieuse de la
journée s'il n'y avait pas devant
eux. les sedanais.
Les sedanais sont pour les ré­

mois des voisins, des rivaux,mais
aussi des amis et si le style de
l'équipe ardennaise ne plaît pas
toujours dans la Marne, cela neva
pas sans une certaine estime pour
son efficacité.
Les sedanais sont parfois «des­

cendus » à Reims pour y disputer
des matches sur terrain « neutre »
et ils y ont généralement « fait »,

Un pronostic difficile
Les traditionnelles d'établissement du pronostic dansce

journal se trouvent soudain signérantes devant ce cas insolite :
un match de Coupe de France.

Il nous faudrait improviser en cherchant d'autres bases.
Les performances du championnat ? Saint­Etienne !
Les matches du championnat l’un contre l'autre ? Sedan !
Le passé en Coupe de France ? Sedan !
Les résultats du dimanche précédent ?
Saint­Etienne !
Et d'après ces données irréfutables, les autres, subjectiveset par conséquent contestables.
Le tempérament comparé ? Sedan.
La décontraction autorisée par un bon classement encham­

pionnat ?Saint­Etienne.
Le sentiment que seule la Coupe peut valoriser la saison ?

Sedan !
Les subtiles « lignes » de la technique, jeu fin et précisde Saint­Etienne, la solidité défensive autour de Bosquier, les

accélérations et les orientations du jeu de Mekloufi, le punchde Revelli (ou deKeita).
Alors, assurément, Saint­Etienne. Mais en regard, l’omni­

présence de Lemerre, la volonté et le rythme ardennais, la
subtilité de Herbet ou les appuis de Cardoni, l'efficacité de
Lewavasseur ?

Alors, assurément.Sedan.
Que reste­t­il donc en définitive de tous ces élémentscontradictoires ? La plus grande incertitude et lesentimentque rien de plausible ne saurait êtreaffirmé.
Alors, dans l'obligation de nous prononcer, nousavonsdécidé de nous en tenir à un résultat parce qu'il est impres­

sionnant de netteté : celui de Sedan­Saint­Etienne du champion­nat (5­2) pour laisser ces chiffres pronostiquer unenouvellevictoire sedanaise mais moins conséquente quant au score enraison des récents succès stéphanois.

en même temps que d'excellents
SEDAN ­ ST­ETIENNE

matches, des publics très impor­ |tants.Ce fut le cas, bien sûr, lorsdu célèbre Sedan ­ Saint­Etienne
mais plus près de nous, lorsde
Sedan­Stade­Français endemi­fina­
le de Coupe de France.p ’ A |Il est vrai qu'en cette occasionles Ardennes avaient fait)
déferler sur Reims les innombra­ |aussi,
bles supporters enthousiastes et
démonstratifs que compte le club
de la cité deTurenne.
Notre illustration de la première 'page à la colonne voisine due

au journal l’union montre l'un des
aspects de cette ambiance, à l’is­
sue de la rencontre Sedan­Stade­
Français (4­3) dans un stade si­|
non archicomble, mais très con­
fortablement garni.
Bien que l'enthousiasme soit de.meuré le même. on peut penser

que la réplique de Saint­Etienne
sera autrement redoutable que cel.le que fournit le défunt StadeFrançais.et

(suite page 8)
Vous trouverez dans nospages…
1.­ Présentation dumatch
2.­ Echos glanés dans les deuxcamps.
3.­ Tout savoir sur Saint­Etienne
4.­5­ Les arbitres, les équipes.
6.­ Tout savoir sur Sedan.
7.­ La Coupe ici et… ailleurs
8­ La reconversion d'AlbertBatteux

SEDAN2
St­ETIENNE | 1

Quand {pass sa «descendent»

LE CADEAUROYAL
Avec un peu de retard sur l'époque traditionnelle arrive

dans la cheminée du sportif champenois le plus beaudes
cadeaux auxquels il eut osé rêver : Sedan­Saint­Etienne.

Il faut bien dire que ce match est paré de toutes lespromesses.
La technique des deux formations constitue ce qui se faitde mieux à l'heure actuelle dans le football français et si la

manière est différente, cela n’en constitue qu’un attrait supplé­
mentaire dans cette opposition du Champion de France et de
son plus valable challenger.

Que cette rencontre, que certains considèrent comme
une finale avant la lettre, ait été fixée à Reims alors que de
grandes villes au potentiel de spectateurs alléchant commepcs Marseille ou Bordeaux attendaient, surprendra sansoute.

On en donnera des raisons fort logiques. D'abord, la géo­
graphie relative des deux adversaires. Ensuite le souvenir qu'un
précédent Sedan­Saint­Etienne qui fit établir à Reims un record
d'affluence encore inégalé.

A ces deux raisons, nous aimerions en ajouter une troi­
sième, sentimentale, celle­là : on aurait voulu montrer dansles sphères du football national le cas que l’on fait desefforts
rémois pour réapparaître parmi les grands.Ce n'est là qu’une supposition agréable, bien sûr.

Quoi qu’il en soit, préparons­nous à apprécier comme ilse doit, cette aubaine inespérée et sachons tenir un rôledeconnaisseurs enthousiastes, impartiaux et dignes dans cedébat d'un niveau dont nous avons « hélas ! » perdu lesouvenir.
Lucien PERPÈRE
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0
Le Red Star a perdu pour la

première fois sur son terrain
dimanche dernier. Tout comme
Reims !
Et aujourd'hui le Red Star et

Reims se rencontrent sur ter­
rain neutre… au Parc !
Qu'un club comme  Saint­E­

tienne ou Sedan soit irrémédia­
blement éliminé en 32 de fi­
nale de Coupe, tandis queLaval
ou Mouzon sera obligatoirement
qualifié pour les 16°, voilà un
des aspects, peut­être sympa­
thique mais paradoxal, des ris­
ques que comporte le tirage ausort.—.
La veille de notre matchà

Paris contre le Red Star, Ajac­
cio aura joué contre Rennesà
Saint­Ouen. Peut­être DenisDe­
vaux restera­t­il quelques heu­
res de plus pour voirnotre
match ?

pas trs
Les Chaumontais de Pierre

Flamion qui furent nos derniers
adversaires en match aller,de­
vaient jouer à Epernay contre
Amiens. Mais les Amiénois ont
trouvé que cela favorisait les
hauts­marnais et le match a
été fixé à Fontainebleau.—_
En 1950, Reims gagnait la

SI VOUS VOULEZ LAVERITE...
Bien que nous vous donnions

ailleurs de multiples déductions
sur la façon dont s'est organisée
la désignation d'un matchSaini­
Etienne ­ Sedan à Reims, dans le
cadre de cette page où figure la
petite (mais vraie) histoire du
football à Reims, voici commentla chose est arrivée.
La faute ­ et par conséquent la

responsabilité ­ en revient àAnne­
Marie Peysson, la populaire speak­
erine de la télévision. Elle avaitété priée de venir procéderau
tirage au sort, mais son retard fut
tel que l'on commença sans elle
avec l'aide de la secrétaire de la
commission de la Coupe, MlleJo­
sette Jahn.

85, PLACE D'ERLON, 85
— TÉLÉPHONE 47­86­55——66OUVERT

Et c'est elle qui envoyaReims
vers le Red Star et Saint­Etienne
vers Sedan.

TOMBE DU CIEL.D'ORLY
Lorsque leur arriva, en taxi de­

puis Orly, ce noir que leur recom­
mandait un supporter du Mali, les
stéphanois acceptèrent de lui faire
faire un essai. Mais lorsque ce
garçon d'un mètre quatre vingteût couru, sauté et touché la
balle, on lui fit très vite signer une
licence de stagiaire.
Cela n’alla pas tout seul pour

l'homologuer Keita était parti
assez rapidement du pays natalet l'autorisation de sa Fédération
se fit un peu attendre : elleperdait
un joueur qui avait porté 21 fois
ses couleurs.
On sait maintenant qu'il s'agit

d'un footballeur exceptionnel.
UN PALMARES ELOQUENT

Il est célibataire dans une famille
de onze enfants.
Il a joué dans cinq clubs avantde faire son escapade. La liste

vaut qu'on la cite « Les onze
diables », « L'Etoile Filante »,« Mamaya », « Ouolofobougou »,
enfin, le « Réal de Bamako ».
En 1963, il a débuté dans l'équi­

pe du Mali qu'il n'a pratiquement
plus quittée.
On a déjà ressorti pour lui l'ex­

pression « perle noire » qui avait
désigné BenBareck.

L'ARRIERE QUIMONTE
Broissard, il y a quelquesmois

inconnu a fait de tels progrès qu'on
est venu à penser à lui pour l'équi­pe de France des espoirs, anti­
chambre de l'équipe deFrance.Or, Louis Dugauguez, responsa­
ble technique des équipes deFran­
ce est aussi deSedan.« Tout de même, a­t­il dit, cen'est pas une raison parce que
Broissard est sedanais pour queje « l'oublie » parmi les Espoirs.Et il le sélectionna.
Ce qui fit augmenter le dépitde Pierre Garonnaire qui est le

dénicheur de jeunes talents à St­
Etienne et qui avait aussi repéré
Broissard de longue date.
L'AIR DU PAYS, SANSDOUTE
La proximité de Lyon permet

parfois aux stéphanois d'aller voirà l'œuvre certains de leurs futursadversaires.
C'est ainsi qu'ils n'hésitèrent

pas, assez récemment, à aller voirLyon­Sedan.
Sedan menait le jeu à un tel

rythme que M. Rocher, étonné et
admiratif déclara :­­ Ce n’est pas possible qu'ils
tieinent à cette allure !
Les événements, ce jour­là lui

doñnèrent raison : Sedan s'inclina
finalement par 3 à 0.
Mais les « observateurs » ne

purent faire état de leur perspica­
cité ie 5 novembre à Sedan : ce
jour­là, les ardennais tinrent le
rythme sans faiblir contre… Saint­Etierine.
UN BEAU CADEAU DANSLA
CHAUSSURE (à crampons)
M. Rocher a annoncé samedique la municipalité stéphanoise

TOUTE LA

ar de l'Èclaire

venait de faire à son club lepius
beau des cadeaux pour lanouvelle
aniiée :« Notre stade sera, sinon leplus beau de France, du moins le
mieux aménagé pour suivre les
matshes de football.
En premier lieu, couverture de

tous ies gradins, nord et sud ; fin
des travaux au mois de mai pro­
cnair. Deuxièmement, construction
d'une rouvelle tribune en remplace­
ment de celle trouvée tropvétuste
du côté est ; fin des travaux au
début septembre 1968. »Le stade comprendra alors
35.000 places abritées, dont7.000assises
Coût des travaux 600millions

d'anciens francs. C'est en effet
un beau cadeau.DUGAUGUEZ­CHRETIEN

NOUVELLE FORMULE
Des Sedanais, LouisDugauguezdit :
— Ne leur en demande pas

trop. Ils ont la jeunesse et l'enthou­
siasme mais il leur manque l'expé.
rionce. C'est ce qui explique leurs
performances contradictoires.
Louis Dugauguez continue às'oc­

cuper des pros et amateurs seda­
nais en parfaite entente avecGa­
êtanChrétien.re

a l’autre.
Tous deux sont arrivés au clubà peu près en même temps et

leur travail a été synchronisé de­
puis de longues années pour la
plus grande efficacité.
Cette collaboration est en trainde renaître sur le terrain en

équipe amateur 1 B, on peut voir
un Chrétien et un Dugauguez. Ce
sont les enfants des entraîneurssedanais.
UN CLASSEMENT SINGULIER
Si l'on établissait un classement

des équipes types du championnat
de première division en raison dela jeunesse de leurséléments,
on obtiendrait le classement sui­vant.
1. Sedan total 264 ans (plusvieux
Barre 30 ans. Plus jeune Broissard
20 ans 10mois).
14. Saint­Etienne 293 ans (plus
vieux Mekloufi 31 ans 4mois.
Plus jeune Beretta 21 ans 7mois).
Ce classement souligne certes

l'extrème jeunesse de l'équipe se­
danaise mais si on l'examine dans
son ensemble, il n'en résulte au­
cune constatation valable sur le
rappori à établir avec le classe­
ment réel du championnat, lesex­
empies étant pleins de contradic­tions.
Ainsi, Rouen, dernier y est qua­trième, alors que Aix, avant­der­

nier y est…dernier.! Sandwiches
Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur

Location pour le football
le catch et laboxe

DEBONS RESTES, ASSUREMENT !
Vous avsz sans doute vu la

retransmission de Saint­Etienne ­
Benfica et apprécié l'efficacité et
la sobriété de l'arrière droitDur­
xovic. Ce nouvel élément a ter­
riblement auici la défense stépha­
noise et son expérience lui a sou­
vent été précieuse.Il vous tournera d'apprendre,
dans ces conditions que l’on s'in­
quiétait, à Muenckengladbach (AI­
lemagne) du vieillissement de l'ex.
international ycugoslave dont on
pensait assister à la fin de car­
rière. Wladis!ux Durkovic est en­
core difficile àpasser.

UN EFUTEUR EN PUISSANCE
Nous ‘'’avions bien repéré à

Reims, ce Levavasseur !Mais
c'est Sedon ­u le RCP Sedan si
vous voulez qui l'avait enrôlé au
Stade Français où l'on ne l’utili­
sait guère.
Et à Sedan, :! s'épanouit, marque

but sur but et l'on commence à le
prendre récl'enient au sérieux.
Pourtant, il “est même pas pro­

fessionnel et continue ses études
(visiteur méc:cai) avec applica­
tion, comme si ne s'ouvrait pas
pour lui une briliante carrière.Il occupe sv classementdes
buteurs un classement honorable.
l! serait peut eue brillant si Leva­
vasseur navcit manqué six ren­
contres (fracture de la clavicule
puisentorse).
QUI VA CHANGER DE CULOTTE ?
On sait que, pour éviter la con­

fusion, on recoinmande de changer
la couleur de ia culotte lorsqu'elleest semblable à celle de l'adver­saire.
En ce qui concerne les maillots,

le règlement ñe ie Coupe est pius
8aigeant : il faut que le club rece
vant change ce couleur. Sur ier­
rain neutre, c'est le club ie pius
ancien qui a iv droit de conserv.r
sa couleur.
Or, entre Sedan et Saint­Etienne,

les couleurs ont assez sembl5 es
vert et bleu pour les mar!i»s,
blancs pour lesculottes.
Qu est, au regard de la Fédé­a­

tion, ordanisetiice de l'épreuve,
le club le plus ancien et par con­
séquent, qui devra, si l'arbitre le
juge utile, chaigei de culotte ?
SI NOUS PASSONS CE CAP...
Maurice  Laurant, le directeur

sportif sedanais n'était pas mécon­tent comme on pourrait le sup­poser.
«Lorsqu'on veut gagner laCoupe,

a­t­il dit, il faut bien s'attaquer auxgros morceaux. Alors autant les
prendre tout de suite. D'ailleurs, ilvaut beaucoup mieux tomber de­
vant Saint­Etienne que devantn'im­
porte quelle autre équipe. Et puisje crois que ce devrait faire un
match intéressant, car ces temps
derniers, c'est l'équipe de Sedan
qui seule a réussi à sérieusement
bousculer celle de Saint­Etienne.
Au fond, je suis satisfait de ce ti­age au sort, car si nous passons
le cap stéphanois tout ensuite de­
vrait nous paraître beaucoup plus
facile. »

æ



(0 HOTEL DEL’UNIVERS.
41, BOULEVARD FOCH (faceGars)
REIMS ­ Fél.47­52­72Joue

LEGARDIEN
CARNUS Georges
Né en 1940 àGignac.
Vient du Stade de Paris.International.
1m. 78, 73ka.

LESDEFENSEURS
DURKOVICWladimir
Né en 1938 àDjakovica
International yougoslave.
1 m. 77, 73 kg.

MITORAJRoland
Né en 1940 àBourges.1m: 78.73ké.

BOSQUIER Bernard
Né en 1942 àThonon­les­Bains
Vient de Sochaux.International.
1 m. 80, 76kg.

POLNYGeorges
Né en 1943 àBlan.
1 m. 70, 66kg.

MILIEU DETERRAIN
CAMERINI Francis
Né en 1948 àNice.
Vient du Cavigal deNice.1 m. 76, 70 kg.

MEKLOUFIRachid
Né en 1936 à Sétif (Algérie).International.
1 m. 69, 70kg.

HERBIN Robert

TOU] SAVOIR SURSaint­Etienne
C'est dans une ville de 185.000 habitants que l'AS.St­Etienne

a réussi à implanter la pratique du football professionnel. Son stade
(Geoffroy­Guichard) a une contenance de 30.000 places.

L'A.S. St­Etienne est née de la fusion de l'A.S. Casino (fondée
en 1920) et du Stade ForézienUniversitaire.

Elle adhéra au professionnalisme en 1933 et l'on devait l'appeler
le «Club des Millionnaires» en raison du grand nombre devedettes
qu'elle engagea.

Divisionnaire jusqu'en 1938, où il accéda à la faveur de sa
deuxième place, le club n'a jamais quitté depuis la division |, s’y
comportant toujours honorablement comme le prouvent ses places
d'honneur en 1936 et 1937 (3), 1938 (2), 1939 (4°), 1946 (2), 1948
(4*), 1954 (5°), 1956 (4°).

En 1957, l'AS. St­Etienne a remporté le titre de Champion de
France, terminant la saison avec 4 points d'avance sur son suivant
immédiat, possédant la meilleure attaque, le meilleur goal avérage,
et deux de ses joueurs parmi les trois meilleurs marqueurs de butsdeFrance.

Pendant une dizaine d'années, l'A.S. St­Etienne s'est résolument
attachée à la formation de jeunes joueurs, marquant ainsi, sous l'impul­
sion de son entraîneur Snella, le football français de sa griffe per­sonnelle.

Saint­Etienne a parfois la rançon de sa jeunesse, puisqu'ellea compté jusqu'à 8 de ses coéquipiers militaires au même moment :
malgré ce handicap, l'A.S. St­Etienne a terminé le championnat1958à la 7° place, 1959 à la 6° place, 1960 à la 12* place, 1961 à la 5°,mais en 1962, St­Eienne, 17“, descendait. ! gagnait le championnatde 2° division en 1963, remontait donc, et… remportait le titre ! !létait 7° en 1965, 5° en 1966, champion en1967.

Snella décidait alors de regagner la Suisse et Albert Batteux luisuccédait.
Convenons que les résultats sur le plan championnat sont demeu.­rés très encourageants.

Ce qu'on dit du côté de laLoire.
L’équipe de Saint­Etienne arrive Au fur et à mesure de l’élargisse­

samedi à 18 h. 30. Elle couche dans
un hôtel deReims.+ ment du cadre de leurs rencontres,

les Stéphanois, qui viennent dedis­
Né en 1939 à Paris.
1 m. 74, 72kg.International.Richesse des effectifs stéphanois :

les deux « milieux de terrain »
sont souvent Herbin et Jacquet. Il

JACQUET Aimé reste alors les deux autres : Larqué
Né en 1941 à Sail­sous­Couzan et Camerini sur la touche !…
1 m. 82, 74kg. +

LESATTAQUANTS
N'DOUMBE Frédéric
Né en 1935 àDouala.A joué au Havre et àMont­

Invité à déjeuner par les diri­
geants rémois, M. Rocher, présidentde St­Etienne, a remercié avant
d’ajouter :pre: 70. 72k —Je crois que ma place est plu­

LARQUE a détctat tôt au milieu de mes joueurs.
Né en 1947 àPau. ®1 m. 73, 71ka. Des vainqueurs de la Coupeen

REVELLIHervé 1962, il ne reste à St­Etienne que
Né en 1946 àVerdun. Herbin.
Formé àGardannes. «International. ? i1 m. 74, 71 kg. Les restaurants et hôtels qui nous

FEFEU André confient de la publicité sont des
Né en 1938 à Saint­Mars­d'Ou­ | “mis des sportifs. Nos visiteurs ytillé. trouveront donc le meilleur accueil.
À joué au Stade Français.
1 m. 68, 65kg.

KEITASalife Albert Batteux a eu ladou­Né en 1946 àBamako.
Internationalmalien.1 m. 77, 70 kg.

BERETTA Georges
Né en 1946 àSaint­Etienne.
1 m. 66, 64 kg.

leur de perdre sa mère. || est
venu à Reims assister aux ob­

L'Assureur des Sportifs
LAMBERT®

puter la Coupe d'Europe, ontpris
goût à Vavion. Et désormais, ils
empruntent chaque fois que cela
que cela est possible ce moyen de
transport moderne, qui écourte les
distances et ne fatigue pas les jou­eurs,

l'entraîneur
Albert BATTEUX
Comme nul ne l'ignore ici, il

est né à Reims en 1919.
Il débuta à l'ElénergieClub

Rémois avant d'être remarqué
et enrôlé par le Stade deReims
en 1937. Il y connut toutes les
grandes joies qu'un footballeur
peut espérer : sélections natio­
nales, championnat deFranceet Coupe deFrance.
C'est d'ailleurs en 1950, à

l'issue de la victoire enCoupe,de Reims sur le Racing Club de
Paris, qu'Albert Batteux devait
être désigné comme le futur en­
traîneur du club, remplaçant
Henri Roessier qui, voulant
changer d'air, venait d'annoncer
sa décision de s'en aller àMar­seille.
Comme entraîneur, il amorce

une carrière égalementbrillante
puisqu'il remporte Championnat,
Coupe et qu'il est désignécom­me entraîneur de l'équipe de
France, 1955.
En 1964, il devient entraîneur

à Grenoble ou il demeure troissaisons.
En 1967, lorsque Snella dé­

cide de retourner en Suisse,c'est tout naturellement que les
Stéphanois tournent les yeux
vers Albert Batteux dont ils ap.
précient le sens psychologiqueet la parfaite connaissance des
hommes et du football.
Il est certain que dans unmi­

lieu comme celui du grand club
forézien les qualités bien con­
nues d'Albert Batteux s'expri­ment avec la plus totale effi­cacité.
Il vient d'ailleurs, en cham­

pionnat d'en fournir lapreuve,
puisque son club est en tête
avec une avance de huitpoints,
jamais atteinte jusqu'alors à ce
stade de l'épreuve.

Palmarès enCoupe.
1951 DEMI­FINALE VACKI LIRONOLESIAK
Valenc. bat St­Etienne 3 à 1 |BALBOA.—E— 1961 — QUART DEFINALE1953 DEMI­FINALE Bordeaux bat St­Etienne 2 à2,Lille bat Saint­Etienne 1 àO
1956 QUART DEFINALE
Sedan bat Saint­Etienne 4 à 2—_u_1960 FINALE
Monaco bat St­Etienne 4 à 2
L'équipe de Saint­Etienne :

ABBES . R. TYLINSKI HER­BIN WICART ­ DOMINGO ­
FERRIERPEYROCHE

«LAET

1à1et2äà0.
1962 VAINQUEUR EN FINALE
Saint­Etienne bat Nancy 1 àO
L'équipe de Saint­Etienne :

ABBES ­ CASADO ­ TYLINSKI ­
SBAIZ . HERBIN ­ DOMINGO ­
BAULU GUILAS ­ LIRON ­
FERRIEROLESIAK.1965 DEMI­FINALE

GLO­ | Rennes bat Saint­Etienne 3 à 0REIMSCHALONSÉPERNAY
AGENCE GÉNÉRALEFONCIÉRE»

“LAFRANCE»
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DESSPORTIFSy
LERENDEZ­VOUS |

LE JOURNAL DES
SUPPORTERS DU STADE

DEREIMS
Rédacteur :

LUCIEN PERPERE
Gérant :

RAYMOND CESARI
Imprimerie COULON

17, r. Camille­Lenoir ­ REIMS
Parait à l'occasion de chaque

match de championnat
disputé àReims

Des articles inédits, unedo­
cumentation serrée sur tout
ce qui a trait aumatch

Une rubrique d'échos très
attendue sur la petite histoire

du Stade deReimsAvec« ALLEZ REIMS»
vous apprécierez mieux

lematch
C'est une régie publicitaire

PUBLI ­ CHAMPAGNE
15, rue Bacquenois ­ REIMS
Tél. 47­68­56 et 47­28­55

Un Vêtement de Travail
s achète à

L'OUVRIER BLEU
22, RUE CLOVIS ­ REIMS

Jacques Ferreira
COIFFEURMESSIEURS
MODERNE ­ CLASSIQUE
— 3e PRIX DE PARIS 1957—
TARIF SYNDICAL



=paV
Maillot bleu

Culotte blanche

KonéPETITE
Opticien ­Spécialiste

Diplômé de l’École
Nationale d’Optique

12, Rue duCadran­St­Pierre
REIMS

Téléphone 47­43­12

POUREEE
«d'ESCARGOTD'OR»

ETDU
a ROGHER DE GANGALE»
66 et 66 bis, Avenue deLaon

Tél. 47­36­97 ­47­56­91
9, Lue Cuulorcet ­ 47­52­64
Avenue Jean­Jaurès ­47­56­93
104, Rue Gambetta ­47­36­99
BUREAUX : GO. Eve de Courlooey ­ Tél.47­56­01
Huîtres. Crustacés, Poissons Fins

Tous vos amis sont au…
Brigith>sBan
7, Boul. Maréchal ­Leclerc
REIMS ­ Tél.47­22.71*
Son bar américain

Tél. matin : 47­33­30
Pour voscommandes
Soir : 47­67­45

RESEOPEES S0E 70 qe + mec re NME 47€Ps aerrt Fonds deCommerce
­Contentieux

CiA BIN ET
MarcelLEBLANC
—e ve =

Gérances ­Locations

Ancien Clerc de Notaire
« L'AMI, LE CONSEIL DES SPORTIFS »

22, Place Drouet d'Erlon ­ REIMS Téléphone 47­42­17

[2 ANS DE GARANTIESIMCA
4 MOTEUR­BOITE DE VITESSES .TRANSMISSION­PONT

et 6 mois pièces et main­d'œuvre sur l’ensemble de lavoiture
SIMCA 1600 ­ SIICA 1306 ­ 1500 ET L(S NOUVELLES SIMCA 1301 ­1501

Succursale de Reimzc :
Route Nationale 31 (route de Paris) TINQUEUX ­ 51 ­ Tél. 47­90­61
Magasins d'Exposition :

26­28, rue Buirette — REIMS ­51­ Tél. 47­59­06

RASTOLL5 Di SALVIO 11
BROISSARD 4 CARDONI 10

BOURGEOIS 7
HERBET 6

LEMERRE3 SALEM9
BARRE 2 LEVAVASSEUR 8

12SILLOU
222

A LA SORTIE DUMATCH,
l'Hostellerie duMontazin

VOUSATTEND...
SAVIGNY­SUR­ARDRE (20 k. deReims)

Repas d’affaires
essor soignée : O N AC CUEIL
Chambres tout conlot ONNETABLE

ONNECAVESéjour devacances
Tél. 48.56. 26 rage gr 0

8 FEFEU
ouN'DOUMBE

9KEITA

10MEKLOUFI

Reims­Sportif
14, Rue de Vesie ­REIMS

Tél47­93­95
TOUS ARTICLESDE

SPORT &CAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims

et de laRégion
PRIX SPÉCIAUX

aux Sociétés et leursMembres

VOUSDÉGUSTEREZ
Une BonneBIÈRE
Un BonCHAMPAGNE
AUBAR

DESSUPPORTERS
| Section «Allez­Reims »

44, Rue des Élus ­REIMS
Téléphone 47­48­56

MI­TEMPS

3POLNY
6JACQUET
7  HERBIN

5MITORAS
LARQUE

2DURKOVIC

4BOSQUIER

St­ETIENNE

:SEDAN­S'
Arbitre : M. BARDE ­

* , .Coup d'envoi
Juges de t

IHHUREEHHHEERENNE,

LE RELAIS
RESTAURAN

— Ses spécialités, $
P!GNICOURT

SnNuvIMÉDECIN «

PNE
LOU HATZ

REIMS ­ Tél, 47,

—
RESTA
LE FLO
SPÉCIALITÉS CHAMDEN

43, Booi. Foch ­ REI

PI UOUT DU CU VU V1 CU GR GR UN UN TU (NU VU DU PUR PU DT OU OUT GT DU PP CTI NE

FU

AU

UE

di à FA. CMINI­
Vivez à 300 à l'heure en
sur les pistes MON

154, Rue de Cern

OUVERT TOUS LES JOURS DE 17 H. A 24 H. ­à OS ES



HEEREEEHHESERENEEEERS­ pi Te= AUTO­ÉCOLE ==| = Gilbert ATTALI ST­css= ÿALEXANDRE Distributeur Régional Rescliolesx AA.
sohe : MN. VERBEKE et ZUSZEX » & TELEVISION ­ TRANSISTORS ­ AUTO ­RADIO­ FEMINA Réfrigérateurs ­ Machines à Laver ­ Cuisinières
à 14 h.30 ­ RTE sat à et tout le Matériel électro­ménager Maillot vertmu ,

dt AvenueJoan Services techniques : 26, Rue de laBriqueterie
dtee Sonorisations en tous yenres : A PRE :à Spécialiste . Grandes Administrations, Eglises de Reims.Cathédrale, Ent. Albert BAREIMS Pre de Gueux, Courses hippiques, Fêtes Jeanne d'Arc. etc

== SN es ESEE EE PCT
SPÉCIALISTE Ve des deus Abcrakd=EL

1ce et de votre confort du Vêtement depeau Moisson.­Batteuses et PressesCLAAS ReET = see doc | Tracteurs DAVID BROWN et ZETOR |
CET ELLS ) et tout le matériel agricole ï— | RESTAURANT
Chemisier ­ Chapelier FERRER &Ci

27, Rue de Vesie ­REIMS
La plus importante

chemiserie de la région 67, Rue Emile­Zola ­ REIMS ­ Tél. 47.51.37 ­ 47.81,75

|
EF BOUZAT À agent,

SALLE DE BILLARDS0 SET EVER RÉ AUX PUS FE TS

LES ÉQUIPES DELA MI ­TEMPS
cave, sesprix V­ Teléph@

REse MITORAS 5 BERETTA 11 | 8 LEVAVASSEUR 2BARRE5 |
BOSQUIER4 MEKLOUFI 10 | 9 SALEM 3LEMERRE REIMS

tel: 47­56­61
HERBIN 7 6HERBET

CARNUS
JACQUET 6 | 7 BOURGEOIS

POLNY 3 KEITA 9 | 10 CARDONI 4 BROISSARD exF ELD ——de Pa:is
9.16 ­ 47.39.17 |RRRRRRARARE Le Spécialiste du BeauVêtement

DURKOVIC2 FEFEU8 11 DI SALVIO 5 RASTOLL HOMMES ­ DAMES ­ JUNIORS
ouN'DOUMBE ©2ENCE 25­27, Rue de l'Étape

‘. e*® R E I Mm Ss
ST. 4236­38 % St­ETIENNE 12 LARQUE 12 SILLOU SEDAN : | REIMS—
1 EE 8 0/60 68 06 8 0 À8 ÀC1 D à À EE 8 51EP PES M

TRÉS GRANDCHOIX Maison de la2 la Ppasge
RACING deCHAMPAGNE
conduisant unmini­bolide
ZA cDAYTONA BIJOUTERIE |UBRAIRIEPAPETERE

Tabacs ­ GrandChoix
à LA VILLE DE GENEVE nsdu

H. MASCART, diplômé E.H,A Anc' Raymond KOPA
46, PLACE D’ERLON, 46 ­ REIMS F. PUJOS, successeur

F9 ETRE 66, rue de Vesle —REIMSL j » Montres de Haute Précision LONGINES vu duay ­REIMS
3>AMEDI ET DIMANCHE A PARTIR DE 15 H. 30
LUI VU PU CU CUDOI VI VD DU PU GI DT DU DU TR UN QU RAR IR TR UT IN PP 11 111RIRE

RIB

NS
IRINISISISISIGISNINIE!



[ RESTAURANT |
£aCKoquitfeJEAN­CLAUDE

CHEF DECUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
REIMS ­ Télépn.47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SESVNS
SALONS pour r pas c'affaire :FRIGECORéfrigérateursMIELEVEDETTE

6, Rue Condorcet —REIMS

Monsieur,
une grandenouveauté
dans leVÊTEMENT119BOUTIQUE

PRÊT APORTER
DE STYLEJEUNE

EEE

ER

—2 VOLKSWAGEN
CONTINENTALREIMS
LA NEUVILLETTE, 45, RouteNationale24, RueBuirette

47.66 62 47 26 67{|

LEGARDIEN
ROSE Jacques
Né en 1947 à Hem (Nord).
Formé à Loos­les­Lille puis

aux amateurs de Sedan.
1 m. 74, 72kg.

LESDEFENSEURS
BARRE Pierre
Né en 1937 àDonchery.
1 m. 76, 72 ko.

LEMERRERoger
Né en 1940 àBriquebec.A joué à Saint­Lô.
1 m. 78, 75 kg .International.

BROISSARDJosé
Né en 1947 àRavenel.i m. 78, 75 kg.

SILLOU René
Né en 1944 àBuchel.

Vient duRacing.
1 m. 79, 72kg.

RASTOLL Marc
Ne en 1943 àMorlaix.
Formé à Brest.
1 m. 80, 75kg.

MILIEU DETERRAIN
HERBETYves
Né en 1945 àVillers­CotteretsInternational.
i m. 68, 66kg.

CARDONI Michel
Né en 1943 àSedan.
1 m. 69, 65 kg.

BOURGEOISDaniel
Né en 1944 àMulhouse.
1 m. 77, 75 ka:

LESATTAQUANTS
LEVAVASSEUR Philippe
Né en 1946 àPériers.
Vient duRacing.
1 m. 75, 72ka.

SALEMMohamed
Né en 1940 à Oran.
1 m. 78, 76kg.

DI SALVIO Jean­Pierre
Né en1945 àMarseille.
1 m. 72. 72 ka.

BROGGINI Bernard
Né en 1947 àGivet.
1 m. 71, 69kg.

OUDJANI Ahmed
Né en 1937 àPhilippeville.
1 m: 81, 77kg.

[C
TOUT SAVOIR SUR

Racing ParisSedan
L'Union Athlétique de Sedan­Torcy est née en 1720 de la fusion

des sociétés sportives de Sedan et de Torcy. Evoluan* avec des for­
tunes diverses dans le cadre des amateurs de la Ligue duNord­Est,
Sedan fit parler de lui lors de l'arrivée de Louis Dugauguez. Ceclub
s'illustra alors en Coupe et en championnat de France amateur qu'il
remporta en 1951. Finaliste en 1952 et 1953, Sedan s'enhardit et adhéra
auprofessionnalisme.

Ainsi il reprenait, en Ardennes, le flambeau du football profession­nel abandonné par Charleville depuis la guerre. Dans cette ville de
17.000 habitants, le football a connu une extraordinaire popularité. Ona vu des matches attirer au Stade Emile­Albeau plus despectateursque la ville n'a d'habitants. Ces jours­là, on était venu de toutes les
Ardennes pour voir jouer Sedan. De toutes les Ardennes. etmêmedeBelgique.

Mais voyons le comportement annuel desSedanais.
Dès sa première année de professionnalisme, Sedan se classa 5°

du Championnat de deuxième division. Il était premier l'année suivante,et accédait ainsi à la division nationale où il se classa 9° en 1956, 9° en
1957, 5° en 1958, 10* en 1959, 11° en 1960, 9° en 1961, 5° en 1962, 3 en
1963, puis 12°, 15°, 9° et 4° la saison passée.

Il est vrai que Sedan ne s'appelle plus U.A.S.T. maisRacing­Club
Paris­Sedan depuis l'accord intervenu avec le Racing­Club deParis.
Mais ce'a, c'est toute une histoire qui paraît encore engestation.

R.C.P.S.

Ce qu’on dit du côté de laMeuse.
Des prolongations de deux mi­ Récemment, Louis Dugauguez av g

la pagedes
ARDENNES

temps d’un quart d’heure sont pré­
vues en cas de match nul.+
En raison de l’aflfuence prévue,il est recommandé de ne pas trop

approcher du stade avec les véhi­
cules, le dégagement s’avèrant très
laborieux en raison de l'afflux d’au­
tomobilistes de Paris et des Ar­dennes.+
« Allez­Sedan » a organisé un ras­

semblement sur Reims.
De nombreux véhicules sont envi­

sagés en plus des trains.
D'ailleurs, sans tenir compte des

multiples demandes de places iso­
lées, on a enregistré au bureaude
location une demande globale de
2.200 billets !
LES RECORDS D'AFFLUENCE

AU STADEMUNICIPAL
DEREIMS

EN CHAMPIONNAT :
Reims­Lille (6 mars1949)

21.071 spectateurs
RECORD ABSOLU :
Sedan­St­Etienne (25 février 51)en Coupe de France (huitième
de finale)

22.076spectateurs

ee a er a ra a

été grand­père pour la seconde fois.
Sa petite­fille s'appelle Isabelle.+
Avec ses nouvelle occupations de« patron » des équipes deFrance,

Louis Dugauguez est souvent appeléà se rendre à Paris. Il ne fait pas
comme on pourrait le croire ce tra­
jet en train, mais en voiture, condui­te par son fils.+
Les Sedanais Fulgenzy etBrényont gagné deux fois la Coupe. Po­

lak l'a gagné avec Sedan etLyon.
| Nos annonceurs sontN o:
des amis de votrecluh

Louis DUGAUGUEZ
et Gaëtan CHRÉTIEN
Né en 1918 à Thénac, en

Charentes­Maritimes, LouisDu­
gauguez est « remonté »dansle Nord où il a fait toute sacarrière de joueur avant de
« descendre » à Toulouse et de
venir se fixer àSedan.
Sa situation s'infléchit alors :il abandonne l'enseignementpour le poste de directeur

commercial et entraîne l'U.A.
Sedan. Tout aussitôt, l'étoiledu club monte en flèche.
Champion de France amateur,

vainqueur de Coupe, championde seconde division.
Cette étonnante successionde prouesses ne devait pas

manquer d'attirer l'attention sur
Louis Dugauguez qui est deve­
nu le responsable techniquedu
Football français et sa forte
personnalité paraît susceptible
de lui faire prendre le virage
que l'on espère.
Naturellement, Dugauguez adu abandonner une partie deses activités au sein de l'U.A.Sedan.
L'affaire s'est faite sans­à­

coups en raison de la parfaite
entente qui règnait depuis de
longues années et la parfaite
identité de vues avec son ad­
joint Gaëtan Chrétien.
Lorsque l'un des deux est

indisponible, l'autre est sur le
banc et cela dure déjà depuisdes années.
En effet, Gaëtan Chrétienest

arrivé à Sedan à peu près en
même temps que Louis Dugau­
guez. Né en 1921 à Metz, ilavait joué à Charleville avant
d'être muté à Sedan, où ilde­
vait être champion de France
amateur en 1951.

Palmarès en Coupe
1950 QUART DE FINALE
Reims bat Sedan 2 à 0—n1954 DEMI­FINALE
Marseille bat Sedan 2 à 1=.
1956 — VAINQUEUR ENFINALESedan bat Troyes 3 à 1
L'équipe de Sedan :
Vincent, Carpentier, Eloy,Ful­

genzy, Pascal, Olivier Ch.Breny,
Lefebvre, Tillon, Olivier Cél.,Cuenca.
1961 — VAINQUEUR EN FINALE
Sedan bat Nîmes 3 à 1

L'équipe de Sedan :
Bernard, Noah, Polak, Lemas­

son, Maryan, Hatchi, Salaber,
Mouchel, Salem, Fulgenzy, Bré­ny.
1963 QUART DE FINALE
Lyon bat Sedan 1 à 0O1965 FINALE
Rennes bat Sedan 2 à 2

puis 3 à 1
L'équipe de Sedan :
Tordo, Fulgenzy, Lemerre,

Rastoll, Gasparini, Marie,Her­
bet, Perrin, Cardoni, Roy.

mc eeme.

BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE |
20, COURS LANGLET ­ REIMSJEUNE

se dl
DYNAMIQUETÉL.47.98.56 ­ 4 .60.85

ACCUEILLANTE



LA CHAINE D HABILLEMENT LA PLUS PUISSANTE D'EUROPE

Les 32 rencontres
(Etablissez vous­même la liste des qualifiés pour les seizièmes
de finale en rayant le nom du club battu.)

Entre PROS de DIVISION |
A HEMS cesse St­Etienne Sedan
A St­OUEN ...…... Ajaccio Rennes

Entre PROS de DIVISION | et Il
Au:PARG 5; RedStar Reims
AUNS 50e Lille Dunkerque
AUtTON 5 1 Sochaux Bastia
A AULER 1 Marseille NîmesAMarseille Aix Toulon

Entre PROS de DIVISION Il
A Montpellier .... —Avignon Béziers

DIVISION | contre C.F.A.
A AMIENS ..….... Lens AbbevilleA Chaumont .... Metz Entente B.F.N.
A Strasbourg .... Racing Strasbourg Pierrots Strasbourg
A Valence ....…. Nice Villefranche
ABASTIA Monaco Gazelec Ajaccio

Pros Division Il contreC.F.A.
A Fontainebleau .. | Chaumont AmiensA Vauzelles .... —Grenoble Malakoff
A Colmar ....….—Nancy F.C.Mulhouse
A Lorient ......…. Limoges StadeBrest
A Avignon ...... Cannes Montélimar

Pros Division | contreHonneur
A Boulogne ...... Rouen R.C.CalaisNAN... :— Valenciennes Granville
A Bordeaux ....— = Girondins Bord. Coqs rouges Bord.A Rennes ...... Nantes Dinan
A BREST +.5 Angers Saint­Brieuc
A As 5: …02/08Lyon Sète

Division Il contre Honneur
Vo” * RE PEOE Besançon Dijon
7968 (512, mé Eee Angoulème Pau

C.F.A. entre eux
A Cler.­Ferrand Montluçon Arles
A Mantes­la­Jolie. . Evreux Aulnoye

C.F.A. entreHonneur
A Dieppe ......….. Quevilly Hénin­Liétard
A Compiègne .... Laval Mouzon
A Roanne ......…. Annecy Bourges A.C.
A La Rochelle .... Villenave U.C.K.Vannes
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Ce numéro gagne peut­être le ballon du match !

« Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente de son
journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :

1° LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU de valeur.
2° DEUX PLACES TRIBUNES
3° DEUX PLACESGRADINS
4°DEUX DIXIEMES DE LA LOTERIENATIONALE
Le numéro figure ci­contre.
Nous conseillons d'écouter attentivement les résultats dutirage qui sera effectué pendant le match et les numéros

gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.
Les lots sont à retirer à la permanence d'Allez­Reims, bur.

du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le lundi,
avant le match suivant. Les lots non réclamés seront remis
en jeu.
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ETS RobertRAVILLON
VERT LA GRAVELLE ­ Téléph.69.87.44
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16
CONCESSIONNAIRE ?:
Tracteurs CASE & LOISEAU %Moissonneuses­batteuses BRAUD ­ Presses CASE ­ Distributeurs d'engraie LELY

Le Super Champion du Vêtement |ENFANTSBONNETERIEHOMMES ­ DAMES ­CHEMISERIE

C'est, comme d'ordianaire pour
une rencontre de cette importance,
un très joli lever de rideau de la
Coupe Gambardella qui a été pré­vu.
Il opposera, à partir de 12 h.

45, les équipes du stade deReims
et de l'AS. P.T.T. Troyes.
C'est là le dernier tour régionalde la compétition. Notre Ligue y

aura deux représentants : Sedanet le vainqueur du match auquel
nous allons assister.
Voici quelle pourrait être la

composition de l'équipe du stade
deReims.
MANET (1),
GARNOTEL (2), URBANI

HUET (4), BRIFFAULT (5).
LALLEMAND (6), BINET(7).
ROUSSY (8), CZEKAJ (9), JO­

DAR (10), CORNELIS (11), LESU­
EUR (12).

(3),

Lever cle rideau ALLEZ«REIMS
Tandis que se jouera Sedan­St­

Etienne, le Stade de Reims opére­
ra au Parc des Princes à Paris,où
li tentera d'obtenir laqualification
contre leRed­Star.
Voici à l'intention de quelques

supporters rémois qui ont décidé
d'aller à ce match l'horaireprévu
Reims 8 h. 35, Paris 10 h.45.Retour Paris 18 h. 45,Reims
20 h. 19.
Naturellement, les supporters

parisiens du stade de Reims re­
laieront les supporters rémois et{se rendront en masse au Parc.

mnCS me Put 0 08 a qq mat 22 Ps

Roger Lemerre que l'on voit ici, en plein centre de l'illustration
lors du match contre le Stade Français en demi­finale gagnée àReims(4 à 3) en 1965, est un footballeur polyvalent, omniprésent undes
grands capitaines du footbball français
NotreTombola

Ce numéro gagne(peut­être)
un des quatre lots

offerts parAllez­Reims

MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
TONDEUSES AGAZON

(Photo et clichéUNION)
Voici les résultats denotre

tombola tirée lors dumatch
Reims­Bataillon de Joinville :
Le numéro 45.113gagnele ballon dumatch.
Le numéro 45.826 gagne

deux places de tribunes.Ledeuxnuméro 46.153gagne
places de gradins.

deux dixièmes de la Loterienationale.AGRIAJACOBSEN
mm

re

rm
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CONTINENTAL
|REIMS24, Rue Buirette47.66.62 47.26.67

LANEUVILLETTE, 45, Route Nationale

Mercedes ­Benz

—

PESSHHENENNONENENNEZHONONEOONEHENSESNEHNAOHANOHRNEE

Boutique
SHOP STYLE20ANSV
4, Rue de Pouilly
(près de la Banque de France)
angle graveur Sevestre

AHOHNEGGEESNHNHESRSEGESNHEOHANOHGSNAGENESSERREERE

CAFE ­RESTAURANT

HOTEL S'­JEAN
Anc‘ Mme VeuveTORTA| ROOSSucc.| 34­30,RUB CLOVISREIMS

TÉLÉPHONE47­23­55

4 freins­à disque
7­CV, plus de 140km/hBENse;

_ GARAGEÉMILE­ZOLA
65, Rue Emile­Zola ­REIMS



1 FORMALITÉ(" ANNEES Jet.
130 MAGASINS acceptenten paiement nosBONSD'ACHAT
FremboursablesCHAQUE MOISÉ(oux mre:'eures conitions
27 DEVESLE

PASSAGE DU COMMERCE ­REIMS
TAUX, PRORATA TEMPORIS 13,80
L'AN + FIXE Autor. Décret29/3/67

Pour savoir bienconduireAUTO­ÉCOLELANZA
WiILLY WORBERT |
76, RUE DUBARBATRE

TÉLÉPH, 40.06,14

TELEVISION ­
43, Rue Chanzy ­REIMSvV

TEL. 47.77.79

CHARBONS DECHOIX
BOIS DECHAUFFAGETHERMOGAZ
MarcelTHIL
3, Rue Géruzez­Tél. 472498
LIVRAISONS RAPIDES— ETSOIGNÉES
MEUNENESCONEREANEBEEM
=ENSEIGNESDÉCORATION
R.MEHEUST
43, Rre Albert­Schweitzer, 43REIMSV
(Décorateur publicitaire de la

piste sur le Stade de Reims) mu
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En bordure de R.N. 90Grenoble­
Chambéry, | a petite route qui ser­
pente à travers les côteauxde
Meylan vous conduira en quelques
minutes vers un sitemerveilleux.
La chaîne de Belledonne dans sa
lumineuse parure d'hiver sert de
toile de fond.
A vos pieds s'étend la riante

vallée du Grésivaudan, l'Isèrequi
paresseusement s'étire dans laplaine.
Sur la droite et au fur et à

mesure que vous approcherezde
la petite et pittoresque commune
de Corenc, combien vous apparal­
tra alors plus imposante, lamon­
tagne, premiers contreforts de ia
Chartreuse, et que dominemajes­
tueusement le Saint­Eynard.

selon un reportage

m'offre la grande joie de passer
les fêtes en famille avec mon frère
Daniel qui occupe la villa etma
fille Christine qui poursuit ses é­
tudes à la faculté deGrenoble.

A BATONSROMPUS
Mais il est vrai que l'on ne

rejoint jamais Albert Batteux avec
indifférence. Pendant deux heures,
peut être trois, nous avons parlé
à bâtons rompus de toutes sortes
de choses. Du carrelage de sa
villa, du confort intérieur qu'ilveut
y apporter. De sa famille, de ses
chiens « Manouk » et « Enouk »,
deux magnifiques « collets »qui
gambadaient joyeusement dans laneige.
De Saint­Etienne, bien sûr, de
de RaoulBRUNET

paru dans ” LE DAUPHINÉ LIBÉRÉ ”
SUR LES COTEAUX DEMEYLAN
C'est dans ce décor, à quelques

kilomètres à peine de lacapitale
olympique que vous pourrez dé­
couvrir le refuge d'AlbertBatteux.
Une splendide villa style Ile­de­

France toute blanche, recouverte
de fines ardoises et plantée là au
beau milieu de la nature. ;
« Si j'ai fait construire mamai­

son ici, c'est parce que je suis
un amoureux duDauphiné.
« Grenoble, ville jeune,moder­

ne et en pleine expansion, m'avait
toujours attiré… Sincèrement, je
croyais pouvoir y poursuivre en­
core durant de longues annéesma
carrière d'entraîneur: Lesévéne­
nements en ont décidé autrement.
La vie est ainsi faite».
l| n'y avait aucune déception ni

amertume dans les proposd'Albert
Batteux, mais le sentiment d'avoir
été incompris.« Aujourd'hui, je viens enDau­
phiné au hasard de quelques week­
ends, j'ai beaucoup de plaisir àser­
rer quelques mains amies. La trève
ProchainMatch
idechampionnat

à Reims :
18Février

9, RueCondorcet
et 13. RueCarnot

l'ambiance réconfortante qu'il y a
trouvée, et de la chaleur humaine
des gens qui l'entourent.
Puis, brusquement, tout a gravité

autour du football, il a parlédeses joueurs, et de Keita, cette
« perle noire » tombée providen­
tiellement du ciel et qui se paya
le luxe de rallier Saint­Etienne en
taxi, le jour de son arrivée àOr­
ly. Il a regretté la blessure de
Revelli qui fit pratiquement perdre
aux champions de France une qua­
lification espérée en Coupe d'Eu­
rope. || a effleuré l'avance prise

Une illustration vieille de près de trente ans mais qui

d'AlbertBATTEUX
par son club à mi­parcours du
championnat, puis il a évoqué le
bel exploit de Lyon à Tottenham
avant de faire le procès des for­
mations dont les méthodes regret­
tablement employées tuaient lefootball.
Du F.C. Grenoble, il en parle

maintenant comme d'une lointaineet passionnante aventure. |!pen­
sait tout simplement que de gran­
des choses pouvaient être réali­
sées. Peut être s'est­! trompé ou
bien a­t­il été trompé ? Peu importe
désormais. Le football d'unmonde
torp petit ne l'a peut­être jamais
directement concerné. Des résul­
tats, il en demande, bien sûr,mais
il veut qu’ils soient obtenus avec
ses conceptions personnelles pour
que le football y trouve sa véritéet toute sa signification.

UN CLIMATFAVORABLE
En faisant sa reconversion dans

le bon sens, Albert Batteux adonc
retrouvé à Saint­Etienne, un clubà la mesure de son standing.Un
grand club avec des joueurs de ta­
lent, des dirigeants compétents,
organisés et expérimentés. Et c'est
bien là le meilleur tiercé pour réa­
liser quelque chose de vrai et de
constructif. Surotut lorsque se des­,
sine pour l'ex­entraîneur de l’é­

situe quelquespositions

quipe de France, citoyen de Meylan
un titre de champion de France qui
lui rappellera la belle épopée du
Stade deReims.

Raoul BRUNET
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SEDHAN­
ST­ETIENNE

(suite de la page1)
Mais les Ardennais qui présen­

tent une valeur technique générale
moins élevée et un métier beau­
coup moindre sont cependant capa­
bles, pour un match exceptionnel,
de dépasser leur mesure habituelleet de bousculer n'importe quelle
formation. Ils en ont fourni la preu­
ve en battant nettement Saint­E­
tienne àSedan.
C’est pourquoi de nombreux

techniciens pensent, objectivement,
que Sedan, malgré sa jeunesse,
peut contrarier le jeu de Saint­
Etienne malgré la disproportion
des valeurs techniques.
Tout ceci ajoute encore aux at­

traits spectaculaires de cette ren­
contre promise à un immense suc­
cès populaire.til

les Rémois
posent avant la finale de Coupe de 1950, qu'ils vont gagner contre le Racing. On y reconnaît, de droite à
gauche : Debout :
Appel, Flamion et AlbertBatteux.Au Marche, Bini, Jonquet, Paul Sinibaldi, Ponverne, Jacowski. Accroupis :
sa désignation comme futur entraîneur du Stade de Reims.

R. MENNESSON
penis #añreOmticion

Méano, Petitfils,
banquet qui suivit le match, Batteux allait apprendre le départ de l'entraîneur Henri Roessler et

® CAOUTCHOUC
® PLASTIQUES

AU PARA
GILAC


